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77 A. TEMOIGNAGE DE JESUS-CHRIST SUR JEAN-BAPTISTE (Mt. 11:7-19 ; Lc. 7:24-35) 
Première partie (Mt. 11:7-11, Lc. 7:24-28) 

 
MATTHIEU 

11 
7. Comme ils s’en allaient, 
 
 
Jésus se mit à dire à la foule 
au sujet de Jean : Qu’êtes-
vous allés voir au désert ? un 
roseau agité par le vent ? 
8.  Mais, qu’êtes-vous allés 
voir ? un homme vêtu 
d’habits précieux ? Voici, 
ceux qui portent  
des habits précieux  
 
 
sont dans les maisons des 
rois. 
9.  Qu’êtes-vous donc allés 
voir ? Un prophète ? Oui, 
vous dis-je, et plus qu’un 
prophète. 

MARC 
 

LUC 
7 

 
24. Lorsque les envoyés de 
Jean furent partis,  
Jésus se mit à dire à la foule, 
au sujet de Jean : Qu’êtes-
vous allés voir au désert ? un 
roseau agité par le vent ? 
25. Mais qu’êtes-vous allés 
voir ? un homme vêtu 
d’habits précieux ? Voici, 
ceux qui portent  
 
des habits magnifiques, et qui 
vivent dans les délices,  
sont dans les maisons des 
rois. 
26. Qu’êtes-vous donc allés 
voir ? Un prophète ? Oui, 
vous dis-je, et plus qu’un 
prophète. 

JEAN 

 
• Mt. 11:7a , Lc. 7:24a “Lorsque les envoyés de Jean furent partis … comme ils s’en 
allaient, … Jésus se mit à dire à la foule au sujet de Jean : …” : 

Jésus attend que les disciples de Jean soient partis réconforter le prophète emprisonné, avant de prononcer son 
extraordinaire éloge : il va exalter la place glorieuse de Jean dans le plan divin de la Rédemption. 

 
Du même coup, Jésus reproche à une grande partie de la foule restée sur place son aveuglement : beaucoup 

n'ont pas reconnu Jean pour ce qu'il était. Or ne pas voir le messager, c'est ne pas entendre son message qui 
avait témoigné de Jésus. Cela donne tout son sens à la parole prononcée un instant auparavant : 

Mt. 11:6 “Heureux celui pour qui je ne serai pas une occasion de chute !” 
 
Certains de ces gens étaient déjà allés écouter Jean Baptiste avant sa mise en prison, et ils écoutent maintenant 

Jésus. Ce ne sont pas tous de simples curieux, et il y a donc aussi parmi cette foule, de futurs chrétiens. 
 

• Mt. 11:7b, Lc. 7:24b “… qu’êtes-vous allés voir au désert ? …” :  
a) Le “désert” désigne les zones arides aux maigres pâturages et très peu peuplées du sud et de l'est de la 

Judée. Les points d’eau existaient, mais étaient rares et parfois éphémères. 
Mais dans un “désert” où parle un prophète, l’Eau vive coule, non polluée.  
 
b) Tout Israël était devenu un “désert” spirituel. Les pharisiens en étaient les chacals, et les séminaires étaient 

les tanières où ils se reproduisaient et se glorifiaient mutuellement. 
Ces paroles de Jésus sont une allusion (qui va se préciser au v. 10) à une prophétie d’Esaïe 40 : 

Es. 40:3 “Une voix crie : Préparez au désert le chemin de l’Eternel, aplanissez dans les lieux arides une 
route pour notre Dieu.” 

• C'est à cette “voix” que Jésus fera allusion dans la parabole des dix vierges avec “le cri au milieu 
de la nuit”. Jean-Baptiste a crié, tout le peuple a été secoué, mais, une fois le premier bruit passé, deux 
groupes distincts se sont formés.  

• Le groupe des disciples (les vierges sages) a été préparé pour l'ouverture de la Porte au jour de la 
Pentecôte. L'autre groupe (les vierges écervelées) a continué ses activités religieuses. Finalement, les 
circonstances ont poussé ce second groupe à frapper à la Porte (à prier avec désespoir) : cela s'est passé 
à partir de la chute de Jérusalem et avec la fin des espoirs théocratiques du peuple.  

• C'est alors qu'a débuté une autre servitude, avec “des cris et des grincements de dents”, dans la 
fournaise incessante des persécutions et sans autel pur. 

• Par analogie, cette “voix” de l'Esprit d'Elie doit retentir à la fin du cycle des Nations. Après un 
premier remue-ménage, deux groupes se formeront. L'un sera mis en gerbes religieuses bien alignées 
avant d'être soumis au feu. L'autre sera spécialement préparé pour la transfiguration qui sera un 
tsunami de l'Esprit de résurrection. 
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c) Jésus pose trois questions successives : 
• Jean était-il un roseau faible ? La réponse sous-entendue et évidente pour tout l'auditoire, est : 

“Non !” 
• Jean était-il un mondain ? La réponse sous-entendue et évidente pour tous, est : “Non !” 
• Jean était-il un prophète ? S'il était prophète, il fallait l'écouter mieux ! 

 
• Mt. 11:7c, Lc. 7:24c “… un roseau agité par le vent ?” :  
a) Les “roseaux” de la vallée du Jourdain, avec leur grande taille et leur couronne, avaient belle allure. Mais, 

au moindre souffle, ils s'inclinaient vers la terre. 
Jean Baptiste était un chêne que les bucherons ont dû abattre, car il leur faisait de l'ombre. Jean-Baptiste était : 

 • une trompette où soufflait le vent de la révélation de l’heure,  
• un ministère annoncé par les Ecritures,  
• le porteur d'un message urgent en accord avec les Ecritures. 
 

b) Les vents du monde (les modes, la séduction des flatteries et des honneurs, les conventions de la fausse 
piété, mais aussi les menaces, le mépris et les pressions politico-religieuses, …) pouvaient l’abattre en le jetant 
en prison, mais non le courber à leur guise. L'envoi par Jean d'une délégation confirmait qu'il avait conservé 
toute sa lucidité et qu'il restait une sentinelle du peuple. Il se préoccupait plus de Jésus que de lui-même ! 

 
Beaucoup avaient considéré à l'inverse que la prédication de Jean avait été trop dure et trop exigeante. Mais 

un vrai prophète de Dieu ne rabaisse jamais les exigences de Dieu pour ceux qui se réclament de son Nom. 
 
• Mt. 11:8a, Lc. 25a “Mais, qu’êtes-vous allés voir ? Un homme vêtu d’habits précieux 

(gr. “malakos” = doux, délicats) ?” :   
Jean n'avait ni garde-robe de circonstance, ni déguisement de gourou, ni carte de visite étalant ses titres. Il n'en 

avait pas besoin ! 
Mt. 3:4 “Jean avait un vêtement de poils de chameau, et une ceinture de cuir autour des reins. Il se 

nourrissait de sauterelles et de miel sauvage.” 
C'était un vêtement de feutre solide, pouvant servir de couverture. 
 

Jean était rempli de l’Esprit, et l’Onction était sa tunique (comme elle avait été celle d'Elie), plus précieuse 
que l’or. 

 
• Mt. 11:8b, Lc. 7:25b “Voici, ceux qui portent des habits précieux … des habits 
magnifiques, et qui vivent dans les délices, sont dans les maisons des rois.” :  

Avant son arrestation, Jean vivait sans doute dans une grotte aménagée, ou dans un abri de berger, près d'un 
point d'eau. Il n'était cependant pas un ermite, et il y avait de nombreuses allées et venues autour de lui, entre 
deux missions. 

Maintenant, sa demeure terrestre était une geôle.  
Caïphe, avec ses habits somptueux, vivait dans un palais de la Jérusalem terrestre déchue, et se nourrissait de 

sa décomposition intérieure. 
 
• Mt. 11:9, Lc. 7:26 “Qu’êtes-vous donc allés voir ? Un prophète ? Oui, vous dis-je, et 

plus qu’un prophète.” : 
Jésus confirme ce que le bon sens populaire pressentait, à savoir que Jean “était prophète”, ce que la plupart 

des religieux refusaient de reconnaître.  
Mais Jésus va plus loin : “Il est PLUS qu'un prophète.” Cela, même ses amis ne l'avaient pas compris ! 
 
D’où venait cette opinion de Jésus ? Par sa compréhension parfaite des Ecritures manifestées en son heure, 

Jésus va souligner deux faits (Mt. 11:10 : “car …”) qui justifient sa déclaration : 
 
a) Jean-Baptiste était une Voix à la charnière de deux cycles, et, du même coup, il annonçait un 

changement d'octave spirituel. En particulier,  il lui était revenu de montrer du doigt, en chair et en os, Celui 
que tous ses prédécesseurs avaient seulement annoncé. 

• Ni Moïse, ni Jérémie, ni Ezéchiel, ni Daniel, ni Esaïe, ni Osée, ni Zacharie, etc., n'ont eu un tel 
ministère. 

• Seul Elie a eu un tel ministère en traversant le Jourdain comme l'avait fait Josué, et en désignant 
comme successeur Elisée (un ministère de grâces), celui qui aurait la double portion (2 R. 2:9) de 
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l'Esprit, c'est-à-dire la portion du droit d'aînesse. Et encore ne s'agissait-il que d'une préfiguration, 
alors que Jean a introduit le Véritable, celui qui allait verser son Sang humain et son Esprit divin. 

 
Jean-Baptiste était “plus qu’un prophète” de l'Ancien Testament parce que le message à transmettre était 

plus grand que tous les messages précédents : ce qui avait été annoncé devenait réalité. La grâce du don du 
Saint-Esprit allait succéder aux ombres préfiguratives de la Loi. 

 
b) Jean-Baptiste est le seul prophète, en dehors de Jésus-Christ, dont le ministère a été annoncé et décrit 

par un prophète antérieur !  
Il a été annoncé par Esaïe et par Malachie.  
Mais il a fallu le regard d'Aigle de Jésus pour mettre clairement en relation ces textes et la vie de Jean. 

Même les disciples de Jean ne semblent pas avoir eu auparavant une vision très claire de la nature 
exceptionnelle de ce ministère moins spectaculaire que ceux de Moïse, d’Elie, d’Elisée. 

 
Quand l'Esprit d'Elie se manifestera de nouveau à la fin du cycle des Nations, le prophète qui apparaîtra sur 

scène sera lui aussi, et pour les mêmes raisons,  “plus qu'un prophète” … parce que Jésus a annoncé sa 
venue ! 

Mt. 17:10-12 “(10) Pourquoi les scribes disent-ils qu’Elie doit venir premièrement ? (11) Il répondit : 
Il est vrai qu’Elie DOIT VENIR, et rétablir toutes choses (restaurer l’Alliance). (12) Mais je vous dis 
qu’Elie est déjà venu, qu’ils ne l’ont pas reconnu, et qu’ils l’ont traité comme ils ont voulu.”  (Cf. le 
“cri” dans la parabole des dix vierges, Mt. 25:6). 

Mc. 9:11-12 “(11) Les disciples lui firent cette question : Pourquoi les scribes disent-ils qu'il faut 
qu'Élie vienne premièrement ? (12) Il leur répondit : Élie VIENDRA premièrement, et RETABLIRA 
toutes choses …” 

 
c) Déjà avant sa naissance, un ange de Dieu avait annoncé que Jean Baptiste serait particulièrement 

“grand” et qu'il serait “prophète du Très-Haut”. Jean-Baptiste avait été informé de ces faits par ses parents. 
Avant de mourir, il a su qu'il avait effectivement vu le “Fils du Très-Haut” (Jn. 1:32) : 

Lc. 1:15-17 (paroles de l'ange Gabriel à Zacharie) “(15) Car il sera grand devant le Seigneur. Il ne boira 
ni vin, ni liqueur enivrante, et il sera rempli de l'Esprit Saint dès le sein de sa mère ; (16) il ramènera 
plusieurs des fils d'Israël au Seigneur, leur Dieu ; (17) il marchera devant Dieu avec l’Esprit et la 
puissance d’Elie (la puissance de Jean ne s’est pas manifestée par des prodiges, mais par une action surnaturelle 
dans certains cœurs), pour ramener les cœurs des pères vers les enfants (amener l’Israël, régi par la Loi 
depuis Moïse, à écouter les jeunes Apôtres de l’Evangile), et les rebelles (la dernière génération devenue 
apostate) à la sagesse des justes (celles des héros qui avaient soutenu Moïse et Josué), afin de préparer au 
Seigneur un peuple bien disposé.”  

Lc. 1:76-79 (paroles de Zacharie lors de la circoncision de Jean) “(76) Et toi, petit enfant, tu seras appelé 
prophète du Très-Haut ; car tu marcheras devant la face du Seigneur, pour préparer ses voies, (77) 
afin de donner à son peuple la connaissance du salut par le pardon de ses péchés (78) grâce aux 
entrailles de la miséricorde de notre Dieu, en vertu de laquelle le soleil levant nous a visités d’en haut, 
(79) pour éclairer ceux qui sont assis dans les ténèbres et dans l’ombre de la mort, pour diriger nos pas 
dans le chemin de la paix.” 

 
Un ministère ne se fonde pas sur le seul  témoignage d'autrui. Dieu a certainement parlé personnellement à 

Jean, probablement par le moyen d'un ange (c'était la manière d'agir de Dieu dans l'AT et le NT), pour lui 
donner son ordre de mission et lui communiquer ainsi une assurance inébranlable. 

 
d) Jean-Baptiste avait certes nié devant les pharisiens être Elie (alors qu’il savait certainement ce que l’ange 

Gabriel avait annoncé à son père Zacharie, Lc. 1:17), mais il savait très bien qui il était : 
Jn. 1:19-23 “(19) Voici le témoignage de Jean, lorsque les Juifs envoyèrent de Jérusalem des 

sacrificateurs et des Lévites, pour lui demander : Toi, qui es-tu ? (20) Il déclara, et ne le nia point, il 
déclara qu’il n’était pas le Christ. (21) Et ils lui demandèrent : Quoi donc ? Es-tu Elie ? Et il dit : Je ne 
le suis point. Es-tu le prophète ? Et il répondit : Non. (22) Ils lui dirent alors : Qui es-tu ? afin que nous 
donnions une réponse à ceux qui nous ont envoyés. Que dis-tu de toi-même ? (23) Moi, dit-il, je suis la 
Voix de celui qui crie dans le désert : Aplanissez le chemin du Seigneur, comme a dit Esaïe, le 
prophète.” (cf. Es. 40:3, déjà cité). 

 
Jean avait répondu ainsi parce que cette délégation pensait à un retour personnel et sensationnel d’Elie, et 

ne pensait pas à la présence de “l’Esprit d’Elie”, c’est-à-dire de l’Esprit qui avait été en Elie pour introduire 
Elisée (une préfiguration de Christ et de son Epouse). 
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Mt. 11:14 “... si vous voulez le comprendre, c’est lui qui est l’Elie qui devait venir.” 
Voir aussi Mt. 17:10-12, déjà cité.  

• Ainsi cet Esprit est déjà venu du temps de Jésus, et il a pu “rétabli toutes choses” (rétablir la 
communion, l’Alliance avec Dieu par une repentance scripturaire) pour quelques âmes. 

• Jean-Baptiste est venu pour Israël. Or ce qui est arrivé à Israël préfigure ce qui doit arriver à 
l'Eglise issue des Nations (sur le thème de la connexion entre Elie et Jean-Baptiste, voir l'étude n° 
128). 

• L'Esprit d'Elie doit donc encore venir : ce sera pour les Nations le “cri de minuit” (de même que 
Jean-Baptiste était le “cri” pour Israël), à la fin du cycle, au milieu des vierges sages et des vierges 
folles. 

 
Remarques : 
Les miracles d'Elisée ont été plus nombreux que les miracles d'Elie. Et cependant, étrangement, alors que le 
NT parle souvent d'Elie, il ne fait que peu allusion à Elisée. 

• Ce silence vient de ce qu'Elisée était une préfiguration de Jésus-Christ (et de son Corps), comme 
le montre l'analyse des miracles opérés au travers de son ministère. La Réalité étant venue, il n'était plus 
nécessaire de parler de l'ombre. 

• Quand l'Esprit d'Elie reviendra, à la fin du cycle de l'Eglise, ce sera pour montrer ce qu'est l'Esprit de 
Christ, et  pour préparer le chemin à cette manifestation de la gloire de Christ dans son Epouse. 

• Comme Elie, comme Elisée, comme Jean, il mettra aussi en garde les vierges folles, mais en vain. 
 
e) L’apparition d’un ministère prophétique restaurateur dans l'Assemblée d'Israël était un signe de la 

déchéance de la majorité du peuple et de la prêtrise.  
L’Eglise issue des Nations recevra le même signe … le même avertissement. 
 
f) Si Jean-Baptiste était “plus qu’un prophète”, qui était donc ce Jésus dont Jean-Baptiste n’était pas digne de 

délier les sandales ! Par ces paroles, Jésus déclare expressément qu'il est lui-même Celui pour qui le chemin 
est préparé, c'est-à-dire l'Esprit de l'Eternel incarné, le Messie ! 
 

MATTHIEU 
11 

10. Car  
c’est celui dont il est écrit : 
 
 Voici, j’envoie mon messager 
devant ta face,  
pour préparer ton chemin 
devant toi. 
11. Je vous le dis  
en vérité, 
parmi ceux qui sont nés de 
femmes, il n’en a point  
paru  
de plus grand que Jean- 
Baptiste. 
Cependant, le plus petit  
dans le royaume des cieux  
est plus grand que lui. 

MARC 
 

LUC 
7 

 
27. C’est celui dont il est 
écrit : 
Voici, j’envoie mon messager 
devant ta face,  
pour préparer ton chemin 
devant toi. 
28. Je vous le dis,  
 
parmi ceux qui sont nés de 
femmes, il n’y en a point  
 
de plus grand que Jean.  
 
Cependant, le plus petit  
dans le royaume de Dieu  
est plus grand que lui. 

JEAN 

 
• Mt. 11:10 “Car c’est celui dont il est écrit : Voici, j’envoie mon messager devant ta face, 
pour préparer ton chemin devant toi.” : 

a) Jésus fait allusion à des prophéties d'Esaïe et de Malachie, plusieurs fois reprises par l'Esprit dès les 
premières scènes des Evangiles : 

Mt. 3:1-3 “(1) En ce temps-là parut Jean-Baptiste, prêchant dans le désert de Judée. (2) Il disait : 
Repentez-vous, car le Royaume des cieux est proche. (3) Jean est celui qui avait été annoncé par Ésaïe 
[Es. 40:3], le prophète, lorsqu`il dit : C`est ici la voix de celui qui crie dans le désert [le désert spirituel où 
errait Israël] : Préparez le chemin du Seigneur, aplanissez ses sentiers.” 

Mc. 1:1-4 “(1) Commencement de l'Évangile de Jésus Christ, Fils de Dieu. (2) Selon ce qui est écrit 
dans Ésaïe, le prophète : Voici, j'envoie devant toi mon messager, qui préparera ton chemin ; (3) C'est 
la voix de celui qui crie dans le désert : Préparez le chemin du Seigneur, aplanissez ses sentiers. (4) 
Jean parut, baptisant dans le désert, et prêchant le baptême de repentance, pour la rémission des 
péchés.” 
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Mt. 25:6 “Au milieu de la nuit, on cria : Voici l'Epoux, allez à sa rencontre !” 
Es. 40:3 “Une voix crie : Préparez au désert le chemin de l’Eternel, aplanissez dans les lieux arides 

une route pour notre Dieu.”  
 

Le “cri” (celui de la “voix dans le désert” d'Es. 40:3, et celui du “milieu de la nuit” en Mt. 25:6) retentit au moment 
le plus sombre, peu avant l’aube. Il n’en est que plus assourdissant. Selon les Ecritures, dans ce genre de 
situation de crise spirituelle, Dieu s’est toujours servi de prophètes choisis par lui (cf. Amos 3:7).  

Ce cri est donc une voix prophétique pourvue par la grâce de Dieu. 
 
b) Dieu envoie au peuple se réclamant de son Nom, un esprit angélique avec un message d’avertissement, 

remis à un homme choisi, pour qu'il le proclame au peuple avec la puissance octroyée par Dieu. 
C’est aussi avec la participation active d'un ange, que l'apôtre Jean a pu transmettre le message de 

l’Apocalypse [Apoc. 1:1]. (Il en été allé de même avec Abraham, Moïse, Paul, etc.) 
Lc. 1:16-17 (Déjà cité. Paroles de l’ange Gabriel à Zacharie) “(16) Il (le futur Jean-Baptiste) 

ramènera plusieurs des fils d’Israël au Seigneur, leur Dieu ; (17) il marchera devant Dieu avec 
l’Esprit et la puissance d’Elie, pour ramener les cœurs des pères vers les enfants, et les rebelles 
à la sagesse des justes, afin de préparer au Seigneur un peuple bien disposé.” (C’est tout cela 
“rétablir toutes choses”). 

 
Cet ange qui a parlé à Zacharie avait ainsi fait allusion à deux passages distincts du prophète Malachie : 

• Premièrement, cet ange du NT relie Mal. 3:1 à Es. 40:3, pour rattacher ces prophéties à la personne 
de Jean-Baptiste. 
L’ange annonçait en effet que Jean allait “marcher devant Dieu”, reprenant la prophétie d'Es. 40:3 qui 
annonce un messager chargé de “préparer et aplanir un chemin” pour l'Eternel. Or le verset d'Es. 40:3 
est expressément utilisé par Malachie 3:1.  

* Mal. 3:1 “Voici, j’enverrai mon messager ; il préparera le chemin devant moi (c'est une 
allusion à Es. 40:3). Et soudain entrera dans son temple le Seigneur que vous cherchez ; et le 
messager de l’Alliance que vous désirez, voici, il vient, dit l’Eternel des armées.” 

Es. 40:3 a donc été utilisé par Malachie (Mal. 3:1), puis par l'ange Gabriel s'adressant au 
prêtre Zacharie (Lc. 1:17 “il marchera devant Dieu”), puis par Jean-Baptiste lui-même 
(Jn. 1:23 “je suis la voix de celui qui crie dans le désert”), et indirectement par Jésus (Mt. 
11:10 qui cite Mal. 3:1). 

 
• Et, deuxièmement, quand l'ange Gabriel annonce à au prêtre Zacharie que son fils Jean “ramènera 
plusieurs des fils d'Israël au Seigneur”, il fait allusion à Mal. 4:5-6 (qui cite nommément Elie, ce que 
ne faisaient ni Esaïe 40, ni Malachie 3) : 

* Mal. 4:5-6 “(5) Voici, je vous enverrai Elie, le prophète, avant que le jour de l’Eternel 
arrive, ce jour grand et redoutable. (6) Il ramènera le cœur des pères à leurs enfants, et le cœur 
des enfants à leurs pères, de peur que je ne vienne frapper le pays d’interdit.” 

- C'est le seul verset de l'AT qui annonçait nommément le retour d'Elie. 
- Ce qui est annoncé, c'est le retour de l’Esprit d’Elie : l’esprit angélique qui était avec Elie 
avant la manifestation puissante d’Elisée, accompagnera Jean-Baptiste avant la première 
manifestation du Messie. 

 
c) Le contenu du message d'Elie annoncé par Mal. 4:6 n'est évidemment pas un manuel de psychologie pour 

l'harmonie familiale entre “pères” et “enfants” !  
L'expression “ramener les cœurs des pères à leurs enfants” est utilisée une première fois au début de Mal. 

4:6, et est reprise par l'ange en Lc. 1:17. Elle n'est pas reprise ailleurs. 
 
Les patriarches de l'AT auraient eu honte de la conduite spirituelle des responsables religieux 

contemporains de Jean-Baptiste. Ce n'était pas les patriarches, morts depuis longtemps, qui avaient besoin 
d'être “ramenés”,  mais les chefs religieux et politiques, les “anciens” du peuple contemporains de Jésus.  

 
Ce sont ces “anciens” qui auraient dû être alertés en voyant une génération (les “enfants”) se lever pour 

accueillir Jean-Baptiste et Jésus. C'était aussi une génération de “pères” devenus “rebelles” qui n'avaient pas 
pu autrefois entrer en Terre promise, à la fin du voyage : mais la génération de leurs “enfants” avait pu y entrer 
sous la conduite de Josué. 

Quelques anciens (Nicodème, Joseph d'Arimathée, etc.) ont cependant pu être conduits à la révélation 
réservée aux cœurs d'enfants (Mt. 19:14). 
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d) En Lc. 1:17, l'ange Gabriel parlant au prêtre Zacharie semble omettre la fin de Mal. 4:6 annonçant 

qu'“Elie le prophète ramènera le cœur des enfants à leurs pères”. 
L'ange Gabriel semble même remplacer le segment omis par une autre instruction : Elie aurait pour mission 

de “ramener les rebelles à la sagesse des justes” (ce que Malachie ne dit pas).  
Mais en fait le sens véhiculé est le même, et il n’y a ni omission, ni remplacement : en effet, dans ce second 

segment, les “enfants”  désignent, non plus les cœurs ouverts de la dernière génération, mais les cœurs de cette 
dernière génération “rebelles” aux patriarches saints d’autrefois. 

• En prêchant la repentance, Jean-Baptiste a de fait appelé tous ses contemporains (les “enfants” et les 
“anciens” de Juda) à marcher sur les traces des patriarches (les “pères”) qui avaient conquis Canaan.  

• Elie avait fait de même lors de la confrontation avec les prêtres de Baal sur le Carmel. Les 12 pierres 
de l'autel rappelaient les 12 pierres placées par Josué (le “patriarche” modèle) au milieu du Jourdain 
(pour une mise à mort de la vieille nature) puis sur les rives de la Terre Promise (comme pour une sorte 
de résurrection). Elie essayait de “ramener les rebelles de son temps à la sagesse de ces anciens justes”. 

• La formulation rapportée par Matthieu, “ramener les rebelles à la sagesse des justes”, est donc une 
paraphrase explicative et à caractère général du texte de Mal. 4:6. C'est une allusion à un état de 
déchéance spirituelle de presque tout un peuple peu avant un dénouement capital car ultime. 

 
e) Jean-Baptiste était oint pour un ministère de sursaut spirituel exceptionnel de la dernière chance, en 

vue de la manifestation imminente d'un nouveau palier exceptionnel (l’effusion de la Pentecôte) dans le Plan 
de la Rédemption.  

Tout cela se reproduira à la fin du cycle des Nations pour l'église se réclamant de Jésus-Christ (l’histoire 
d’Israël préfigure l’histoire du christianisme). Le parallélisme suivant peut être mis en relief entre la fin du 
cycle théocratique juif et la fin du cycle de l’Eglise issue des Nations : 

• Quant au cycle de l'Assemblée juive : 
- Les chefs religieux, les “pères” (les “anciens”) du temps de Jean-Baptiste, à la fin de la théocratie 

d'Israël, auraient dû suivre le message nouveau de Jésus et des apôtres (les “enfants”). C'est en ce sens 
que Jean avait été envoyé pour contribuer à “ramener les cœurs des pères vers les enfants”. 

- Tout le peuple (les rejetons des “patriarches-pères” des temps anciens), étaient ainsi appelés à 
s'examiner, à se repentir de leur rébellion, et à suivre l'exemple de leurs ancêtres prestigieux. 

 
• Quant au cycle de l'Eglise issue des Nations : 

- A la fin du cycle de l'Eglise des Nations, les chrétiens de la dernière génération (dont l’état tragique 
est celui de l’église de Laodicée), les “enfants” (dont certains ont le titre d’“anciens”) doivent eux 
aussi être réveillés de leur torpeur spirituelle et “ramenés” au message des apôtres (les “pères”). C'est 
en ce sens que le futur Esprit d'Elie devra contribuer à “ramener les cœurs des enfants à leurs pères”. 

- En outre, comme aux temps apostoliques, cet Elie sera porteur d'un message à la fois ancien et 
nouveau : “L'Epoux vient !” Il appellera l’Eglise à se repentir de son état de “rébellion”. 

 
f) C'est lors de la venue du futur et dernier Esprit d'Elie que s'accomplira l'essentiel de la prophétie de 

Malachie 4 : elle annonce les jugements de la fin, soit en jugement (la destruction d'Israël par Rome en a été 
une préfiguration), soit en gloire (l’effusion de la Chambre haute en a été les arrhes). 

Jésus nous invite indirectement à lire tout le texte de Malachie à ce sujet : 
Mal. 4:1-6 “(1) Car voici, le jour vient, ardent comme une fournaise. Tous les hautains et tous les 

méchants seront comme du chaume ; le jour qui vient les embrasera, dit l'Éternel des armées, il ne leur 
laissera ni racine ni rameau (il n'y aura donc plus de postérité pour eux).  

(2) Mais pour vous qui craignez mon Nom, se lèvera le soleil de la justice, et la guérison sera sous ses 
ailes ; vous sortirez, et vous sauterez comme les veaux d'une étable, (3) et vous foulerez les méchants, 
car ils seront comme de la cendre sous la plante de vos pieds, au jour que je prépare, dit l'Éternel des 
armées.  

(4) Souvenez-vous (c’est l’appel à la repentance) de la Loi de Moïse, mon serviteur, auquel j'ai prescrit 
en Horeb, pour tout Israël, des préceptes et des ordonnances. (5) Voici, je vous enverrai Élie, le 
prophète, avant que le Jour de l'Éternel arrive, ce Jour grand et redoutable. (6) Il ramènera le cœur 
des pères à leurs enfants, et le cœur des enfants à leurs pères, de peur que je ne vienne frapper le pays 
d'interdit (la présence du Sel de la terre empêchera l'anéantissement).” 

 
g) Selon le texte de Mal. 3:1, l'Eternel dit : “J'enverrai Mon messager ; il préparera le chemin devant 

MOI.” 
Or Jésus s'approprie ici cette prophétie en la modifiant de façon significative, et il réécrit le verset (il 

l’interprète donc) : “J’envoie Mon messager devant ta face, pour préparer TON chemin devant TOI.” 
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Cette assimilation de l'Eternel avec le Messie qui se tenait debout devant l'auditoire a sans doute échappé à 

la plupart des témoins de la scène. Cette modification explique aussi pourquoi il n’est plus parlé de YHVH dans 
le NT, mais seulement de Jésus ! 

 
h) Ce premier témoignage de Jésus en faveur de Jean-Baptiste, ne peut être isolé du second témoignage 

capital, plus tardif, déjà cité : 
Mt. 17:11-12 “(11) Il est vrai qu’Elie DOIT VENIR, et rétablir toutes choses. (12) Mais je vous dis 

qu’Elie est déjà venu, qu’ils ne l’ont pas reconnu, et qu’ils l’ont traité comme ils ont voulu”  
Mc. 9:11-12 “(11) Les disciples lui firent cette question : Pourquoi les scribes disent-ils qu'il faut 

qu'Élie vienne premièrement ? (12) Il leur répondit : Élie VIENDRA premièrement, et RETABLIRA (le 
verbe grec est au futur) toutes choses …” 

 
• Cet Esprit est DEJA venu (en la personne de Jean-Baptiste, à la fin du cycle Juif), et il doit donc ENCORE 

revenir (à la fin du cycle des Nations), conformément au principe selon lequel  le cycle juif préfigure le cycle 
du christianisme. 

• Le futur Elie annoncé par Mal. 4 ne peut être confondu (comme le font plusieurs commentateurs) avec l’un 
des “deux témoins” d’Ap. 11 (l’autre témoin étant, selon les avis, Moïse ou Enoch). En effet, Elie lui-même 
était isolé. Jean-Baptiste était seul lui aussi. Mal. 4, cité par Jésus parle d’un seul Elie. 

Cet Esprit est venu SEUL lors de la première venue de Jésus, il reviendra SEUL lors de la seconde 
venue, également en tant que précurseur, et pour prêcher la repentance, un sursaut spirituel et moral du 
peuple se réclamant de Dieu. 

 
• Lors de la transfiguration de Jésus, Elie et Moïse apparaîtront certes ensemble, mais ce sera en tant que 

représentants de la Loi et des Prophètes, et comme ayant fait une expérience de résurrection leur permettant de 
dialoguer avec Jésus peu avant sa crucifixion.  

Puis ils ont disparu : ils ne doivent donc plus jamais se manifester à ce titre. Les prophéties relatives à la 
Croix auront été accomplies en Jésus-Christ seul.  

- Les “deux témoins” d’Ap. 11 représentent, non pas deux individus, mais le ministère du 
témoignage (c'est la valeur symbolique du chiffre 2) d’une sacrificature royale (annoncée par le couple formé 
par le prêtre Josué et par le prince Zorobabel, qui sont les deux oints, ou les deux oliviers de Zac. 4).  

- Ces “deux témoins” d’Ap. 11 sont l’image du ministère de l’Eglise depuis la Croix : elle témoigne 
en séparant le vrai du faux. C'est pourquoi, par exemple, il est dit qu'ils “ont le pouvoir de fermer le ciel” 
aux incrédules (Ap. 11:6). 

- Tout au long du cycle, et plus particulièrement à la fin, cette Eglise est presque réduite au silence (Ap. 
11:8) par l’église de Laodicée qui ne laisse pas Jésus entrer (Ap. 3:20). 

 
• Elie doit venir “rétablir toutes choses” par un appel à la repentance, à un sursaut, condition du Don de la 

Vie éternelle et du Royaume de l'Esprit (ce que Jean-Baptiste ne pouvait évidemment pas faire lui-même).  
La Fête rituelle de Pentecôte n'annonçait que des prémices de la Récolte. La Fête des Tabernacles, la dernière 

du calendrier, sera celle de la fin des récoltes et du vannage. Mais la solennité de Yom Kippour précède la Fête 
des Nouvelles tentes. 

Jésus a même fait comprendre, peu de temps avant son ascension, que le “rétablissement du Royaume 
d'Israël” était pour un temps gardé secret par le Père (Act. 1:6-7). 

 
• Plusieurs commentateurs pensent que si l'Esprit d'Elie revient, ce sera à nouveau pour les Juifs. 
Mais Dieu ne repasse pas les mêmes plats. La majorité des Juifs a rejeté son Elie-Jean et son Messie-Jésus. 

Désormais, le Messie est offert à l'Eglise des Nations, et, elle aussi, coupable pareillement d'apostasie, 
bénéficiera pareillement, au temps de la fin, de l'Esprit d'Elie. Il séparera le blé de l'ivraie juste avant la 
moisson, son message séparera les vierges sages des vierges insensées. 

 
• Selon Rom. 11:15 (“Car si leur rejet a été la réconciliation du monde, que sera leur réintégration, sinon 

une vie d'entre les morts ?”) et Rom. 11:23 (“Eux de même, s'ils ne persistent pas dans l'incrédulité, ils seront 
entés ; car Dieu est puissant pour les enter de nouveau.”), des Juifs seront “réintégrés, greffés à nouveau” sur 
le Tronc de l'Onction, pour compléter ce qui manque à la plénitude de l'Israël selon l'Esprit.  

Mais ces derniers Juifs appelés ne seront peut-être pas très nombreux, et il n'est pas nécessaire qu'un 
nouvel Elie juif leur soit envoyé ! C'est peut-être à l'Eglise de la fin (elle-même réveillée par le “cri du 
milieu de la nuit”) qu'il incombe, en ce moment même, de transmettre le message de Jésus-Christ aux 
derniers Juifs de l'élection. Ainsi tout Israël selon l'Esprit sera sauvé. 
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• Mt. 11:11a, Lc. 7:28a “Je vous le dis en vérité, parmi ceux qui sont nés de femmes, il 
n'en a point paru de plus grand que Jean-Baptiste. …” :  

a) Beaucoup de religieux ont dû être irrités que l'on rende tant d'honneur et d'importance à un humble vase 
de terre tel que Jean-Baptiste. Beaucoup de religieux ont de même dû considérer que l'on parlait trop de Paul 
en son temps. 

Marie, Aaron, Koré, Dathan, Abiram et des notables avaient eux aussi considéré que Moïse prenait trop 
de place (Nb. 12:2, 16:1-3) ! 

 
b) Jésus a déclaré au v. 9 que Jean-Baptiste était “plus qu'un prophète”. C’est la fonction assumée par 

l’individu qui est en cause ici, et non la qualité de l’âme. 
Mais certains auraient pu en conclure qu'un non- prophète (un roi, un prêtre, etc.) pouvait être plus grand que 

Jean-Baptiste ! Cette seconde déclaration de Jésus, encore plus générale, n'est donc pas une redite inutile : 
“Avant la venue de l'Evangile, il n'y a pas eu d'homme plus grand que Jean-Baptiste !” Nul n’avait eu à 
assumer une fonction aussi glorieuse que celle qui lui a été confiée. 

Selon ce verset, le court ministère de Jean-Baptiste était plus grand que celui d'Hénoc (enlevé par la 
foi), que ceux de Noé, d'Abraham (le père de la foi), de Moïse (le messager de la Loi sainte), de David 
(le bien-aimé de l'Eternel, d’où devait venir le Fils de David), d'Elie (dont l'Esprit accompagnait Jean-
Baptiste lui-même), d'Elisée (qui avait reçu une double portion), de Daniel, de Jérémie, ou même de 
Marie mère de Jésus, etc. ! 

 
c) La nature de l’Onction qui était en Jean-Baptiste dès avant sa naissance, et qui devait lui permettre 

d’assumer la fonction unique prévue par Dieu pour cette heure, était plus glorieuse que celle impartie à 
n’importe quelle Onction au service de l’Ancienne Alliance. 

Mais cependant cette Onction exceptionnelle de Jean-Baptiste, n’était pas aussi précieuse que l’Onction, 
souvent d’apparence humble, impartie à un homme ou une femme né de l'Esprit, et au bénéfice de la Nouvelle 
Alliance (cf. la fin du verset). C’est en effet l’Onction d’une sacrificature royale au service d’un culte dans 
l’Esprit et la Vérité.  

* La gloire du service dans le camp est moindre que la gloire du service dans le parvis, et encore 
moindre que la gloire du service dans le Lieu saint, et encore moindre que celle du service dans le Lieu 
très-saint, au-delà du voile. 
* Le stade suivant de gloire pour des humains, sera manifesté lors de l’effusion en plénitude de l’Esprit 
lors du retour du Seigneur Jésus-Christ. 
 

La grâce existait en abondance sous la Loi pour ceux qui savaient apprécier le sens des sacrifices mosaïques, 
mais le régime de la Grâce dont parle Jean 1:17 (“La loi a été donnée par Moïse, la grâce et la vérité sont 
venues par Jésus Christ.”) n'est autre que celui qui a débuté le jour de la Pentecôte. A partir de ce jour-là, et 
pour la première fois dans l'histoire des hommes, l'Esprit de Jésus-Christ a fait sa demeure dans des croyants 
nés d'En-haut (Jn. 3:5). 

 
d) Jésus compare ici des Onctions. Mais la qualité des Onctions dispensées ne préjuge pas des jugements 

ultimes des âmes des individus devant le Trône de Dieu ! Il sera plus demandé à ceux qui auront beaucoup reçu. 
 
• Mt. 11:11b, Lc. 7:28b “Cependant, le plus petit (ou : “celui qui est petit”) dans le Royaume 

des cieux… dans le royaume de Dieu …  est plus grand que lui” : 
a) Le “Royaume des cieux” désigne ici la sphère sainte où règne l'Esprit de Christ (cf. Mt.11:12 ci-après). 
Ici, le “royaume” désigne l'ensemble des créatures qui sont en relation organique continue avec cet Esprit. 

 
Un “petit” dans ce “Royaume” désigne l'enfant de Dieu qui a reçu les “arrhes” de l'Esprit. En attendant la 

manifestation finale de Jésus-Christ, tous les croyants sont des “petits”.  
• Jean-Baptiste était encore au bénéfice du sang des taureaux, alors que les enfants du Royaume 

participent au Sang de l’Homme Jésus-Christ (cf. Héb. 10). 
• Il ne pouvait y avoir personne dans ce nouveau “Royaume” avant la Chambre Haute. 
• Les auditeurs comprenaient d'autant mieux ce que disait Jésus, que Jean prêchait la proximité de ce 

Royaume saint (Mt. 3:2).  
• Au moment où Jésus prononçait ces paroles, ce “Royaume” était très “proche”. Jésus lui-même et 

ses disciples le prêchait (Mt. 4:17, 10:7). Ce “Royaume” était même en Jésus ! 
 
b) Et tout “petit” dans le Royaume peut s'approprier les versets suivants : 

Jn. 15:5 “Je suis le Cep, vous êtes les sarments.”  
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Héb. 3:14 “Car nous sommes devenus participants de Christ, pourvu que nous retenions fermement 

jusqu'à la fin l'assurance que nous avions au commencement.” 
Jac. 1:18 “(Dieu)  nous a engendrés selon sa volonté, par la parole de Vérité, afin que nous soyons 

en quelque sorte les prémices de ses créatures (la tribu de Lévi était comme les prémices de tout 
Israël).” 

1 P. 1:23 “… vous avez été régénérés, non par une semence corruptible, mais par une Semence 
incorruptible (le Saint-Esprit de Christ), par la Parole vivante et permanente de Dieu.” 

2 P. 1:4 “(La gloire et la vertu de Dieu) nous assurent de sa part les plus grandes et les plus 
précieuses promesses, afin que par elles vous deveniez participants de la Nature divine, en fuyant la 
corruption qui existe dans le monde par la convoitise.” 

1 Jn. 3:9 “Quiconque est né de Dieu ne pratique pas le péché, parce que la Semence de Dieu 
demeure en lui ; et il ne peut pécher, parce qu'il est né de Dieu.” 

1 Cor. 6:17 “Mais celui qui s'attache au Seigneur est avec lui un seul esprit.” 
2 Cor. 5:17 “Si quelqu'un est en Christ, il est une nouvelle créature. Les choses anciennes sont 

passées ; voici, toutes choses sont devenues nouvelles. ” 
Gal. 3:27 “Vous tous, qui avez été baptisés en Christ, vous avez revêtu Christ.” 
Gal. 6:15 “Car ce n'est rien que d'être circoncis ou incirconcis ; ce qui est quelque chose, c'est d'être 

une nouvelle créature.” 
2 Cor. 6:16 “Quel rapport y a-t-il entre le temple de Dieu et les idoles ? Car nous sommes le Temple 

du Dieu vivant, comme Dieu l'a dit : J'habiterai et je marcherai au milieu d'eux ; je serai leur Dieu, et 
ils seront mon peuple.” 

2 Cor. 1:21-22 “(21) Et celui qui nous affermit avec vous EN CHRIST, et qui nous a oints, c'est 
Dieu, (22) lequel nous a aussi marqués d'un Sceau et a mis dans nos cœurs les arrhes de l'Esprit.” 

Eph. 1:13-14 “(13) En lui (EN CHRIST) vous aussi, après avoir entendu la Parole de la vérité, 
l'Évangile de votre salut, en lui vous avez cru et vous avez été scellés du Saint Esprit qui avait été 
promis, (14) lequel est un gage de notre héritage, en vue de la rédemption de ceux que Dieu s'est acquis, 
à la louange de sa gloire.” 

 
_____________ 


